Chapitre 2 : A bord du Poudlard Express

Disclaimer :

La majorité des personnages, des lieux, objets, formules et autres appartient à notre chère J.K Rowling. 
Mes personnages sont: Clémentine Dutour et ses amies (Alice, Emma et Séraphine).

Une fois arrivée chez elle, Clémentine vida ses valises et rangea le tout dans ses armoires en attendant avec impatience l’été prochain.

Une fois le rangement fait, elle sortit une énorme malle du dessous de son lit.

On pouvait y lire : « Clémentine Dutour, Poufsouffle, 6ème année ».

Clémentine ferma la porte de sa chambre et jeta un coup d’œil par la fenêtre pour être certaine que personne ne regardait. Elle sortit sa baguette et la pointa vers sa malle.

Le « 6ème année » se transforma en « 7ème année ». Sa dernière année à Poudlard. Elle était passée au chemin de Traverse pour acheter toutes ses affaires deux semaines avant de partir à Hawaii.

Elle eut un léger pincement au cœur mais elle se dit qu’elle en profiterait plus que d’habitude.

Elle commença à préparer ses livres de cours, chaudron, uniformes scolaires et … Gribouille.

Gribouille était son chat. Il avait exactement les mêmes couleurs qu’un siamois mais il n’en n’était pas un. Elle n’avait pas pu prendre l’animal avec elle en vacances et il lui avait beaucoup manqué. Il était resté seul à la maison et c’était la voisine qui l’avait nourrit.

Bien nourrit d’ailleurs. Gribouille qui était déjà légèrement obèse avait encore prit quelques kilos.

· Tu devrais un petit régime, toi ! dit Clémentine en le tenant à bout de bras pour l’examiner sous tous les angles.

· Miaouwwww

· Bien sûr que si que tu vas en faire un ! Tous les gens du quartier pensent que tu es une femelle et que tu vas avoir des petits.

Clémentine lâcha Gribouille qui alla se coucher sur son lit. Une fois le tout préparé, Clémentine prit une douche express, un sandwich express et alla se coucher.

Clémentine se leva à 8h00 précise. Une fois de plus, son réveil l’avait tirée de son sommeil.

Elle avala son déjeuner, fila sous la douche et mit à peu près 30 minutes pour se préparer et vérifia qu’elle n’avait rien oublié pour aller à Poudlard.

A peine 48 heures après s’être fait cuire sur une plage à Hawaii, elle retournait à l’école.

Elle n’aimait pas trop ces fins de vacances précipitées. Elle aimait prendre son temps et ne pas courir comme une folle.

D’un coup de baguette, elle réduisit sa malle, son chaudron et compagnie et les mit dans les poches de son jeans. Elle ne pouvait pas transporter tout ça devant les moldus !

Elle chopa Gribouille qu’elle fourra dans son panier. Le chat poussa des miaulements hystériques pendant tout le trajet jusqu’à la gare de King’s Cross.

Une fois arrivée sur place, Clémentine embrassa toute sa famille en promettant de donner de ses nouvelles et sortit de la voiture, le panier de Gribouille dans les bras.

Sur son trajet, tout le monde se retournait sur elle pour voir ce qu’était la source de tout ce vacarme. Gribouille n’aimait pas son panier.

· Voyons Gribouille ! Tais-toi un peu ! Tout le monde me regarde. Mais toi tu t’en fiches évidemment !

· Miaaaawwww

· Dans quelques heures, on sera à Poudlard et je pourrais te laisser gambader dans la salle commune mais pas maintenant alors prends ton mal en patience et rester tranquille. Sinon je te laisser un sortilège !

L’énorme chat ne prononça plus un son. Ce qui était bien avec ce chat, c’est qu’elle l’avait acheté au chemin de Traverse et que donc, il faisait partie du monde magique et il comprenait tout ce que Clémentine lui disait.

Dix heures et demie ! Clémentine passa le mur et se retrouva sur la voie 9 ¾.

Clémentine alla chercher un chariot, sortit ses affaires et les agrandit. Elle se dirigea ensuite vers la soute à bagages.

· J’embarque le tout, mademoiselle ?

· Oui, sauf mon chat, je le prends près de moi.

· Très bien, vous pouvez y aller !

· S’il vous plait, faites attention à mes affaires.

· Ne vous inquiétez pas !

· Merci

Clémentine quitta l’homme et se dirigea vers les portes.

· Chouette ! Elles sont déjà ouvertes. J’aurais le temps de trouver des places pour tout le monde, pensa Clémentine.

Clémentine s’avança à la recherche du meilleur compartiment. Apparemment, elle était la seule élève dans le train. Elle aurait l’embarras du choix. Elle circulait parmi les compartiments lorsque son regard s’arrêta sur l’un d’entre eux. Il y avait un homme endormi à l’intérieur. C’était la première fois que Clémentine voyait un adulte à bord du Poudlard Express.

· C’est certainement un professeur qui n’avait pas d’autres moyens pour aller à Poudlard, pensa-t-elle.

Assez curieuse, Clémentine s’installa dans le compartiment voisin en espérant qu’il se réveille et qu’elle puisse en apprendre d’avantage sur lui.

Elle était totalement perdue dans ses pensées lorsqu’elle entendu des hurlements à ses côtés.

· Aaaaaaaaaah ! La voilà ! Alors Clemy chérie ? Comment se sont passées tes vacances à Hawaii ?

Ses meilleurs amies, Alice, Emma et Séraphine, venait de la retrouver dans son compartiment perdu.

· Elles se sont très bien passées, merci. Et vous les vacances, ça a été ?

· Bof, je suis restée à Londres comme d’habitude et comme d’habitude il a fait un temps pourri, dit Emma avec très peu d’enthousiasme. Et maintenant on rentre à Poudlard !

· Les miennes étaient plutôt chouettes, dit Séraphine. Je suis allée une semaine à Marseille. Je me suis très bien amusée mais évidemment, ça ne vaut pas Hawaii.

· Les miennes non plus n’était pas terribles ! dit Alice. Vous savez, ma voisine alcoolique. Et bien, ils l’ont relâchée du centre de désintoxication parce qu’aucun traitement ne marchait. Maintenant c’est encore pire qu’avant, elle pique des crises ! Elle pense voir des choses qui n’existent pas.

· Tu ne l’aurais pas un peu aidée avec ta baguette, demanda Emma.

· Non ! Pas du tout ! C’est totalement interdit de pratiquer la magie sur des moldus !

· Allez Clemy ! Raconte-nous tes vacances ! lança Séraphine

· Et bien, c’étaient de magnifiques vacances ! Il faisait très chaud ! Le sable était fin, la mer turquoise. J’ai fais du surf !

· C’est vrai ? s’exclama Alice. Depuis le temps que tu en parlais. Qu’est ce que ça fait ?

· C’est fantastique ! Mais je ne suis pas encore passée dans le tunnel. Vous savez, le creux de la vague. Il faut beaucoup d’expérience pour ça. Mais je me suis très bien amusée ! J’ai mangé des noix de coco, j’ai nagé avec des dauphins…. Je vous montrerai les photos !

· Chouette ! J’espère pouvoir faire un voyage pareil un jour, dit Séraphine.

· A part ça, quelqu’un est au courant des derniers potins ? demanda Emma.

· Aucune idée ! répondirent en chœur Alice et Séraphine. Et toi Clemy ?

· Non pas du tout ! Par contre, il y a un homme dans le wagon d’à côté !

· Un homme ? dit Alice. Qui c’est ?

· Je pense que c’est un professeur mais je n’en suis pas certaine.

· Peut-être. Je ne vois pas qui ça pourrait être d’autre, répondit Séraphine.

C’est à ce moment que le chariot de friandises arriva. Clémentine en fut très heureuse car elle adorait les bonbons et elle comptait bien en prendre une petite réserve en attendant la première visite du village de Pré-au-lard. Ses bonbons préférés étaient les chocogrenouilles et les caramels.

Elle paya le tout pour un prix assez raisonnable et elle reprit sa place dans le compartiment.

A peine assise, elle ouvrit son sachet et prit un chocogrenouille.

· Huuumm ! C’est délicieux ! Ca fait deux mois que je voulais en manger. Vous ne mangez rien les filles ?

· Non ! Mauvais pour la ligne, répondirent en chœur Alice, Emma et Séraphine.

· Ah bon !

Clémentine avait toujours été étonnée de voir que certaines personnes se privaient de manger ce qu’elles aimaient par peur de grossir. Pour ne pas passer pour une goinfre, Clémentine s’arrêta de manger après sa première chocogrenouille.

· J’aurais tout le temps d’en manger à Poudlard. Elles ne seront pas toujours collées à moi, pensa-t-elle.

De joyeuses conversations suivirent cet achat d’ « ennemis de la ligne ».

Les sujets de conversation étaient très variés. Clémentine et ses amies parlèrent des cours, se demandant si le nouveau prof de défense contre les forces du mal serait gentil. Clémentine annonça aux autres qu’elle le trouvait un peu mou car il dormait profondément dans le compartiment voisin. Mais, après tout, peut-être avait-il attrapé un rhume.

Emma commença à critiquer le professeur Rogue.

· Je suis presque certaine que c’est un vampire ! dit Emma en tapant son poing dans le creux de sa main.

· Pourquoi tu dis ça ? demanda Alice en rigolant

· Tout simplement, dit Emma en se redressant, parce qu’il est toujours habillé de noir, qu’il porte toujours une cape et qu’il est très rarement exposé au soleil.

· Mais s’il était réellement un vampire, il ne pourrait pas du tout aller au soleil, répondit Clémentine.

· Oui, en effet, reconnu Emma.

· Je crois qu’il existe une potion qui serait capable de combattre le vampire. Ce qui pourrait lui permettre d’aller au soleil sans problèmes, dit Séraphine.

· Néanmoins, il faudrait peut-être mener notre petite enquête et …

Le train s’immobilisa tout à coup et le froid envahit tous les compartiments.

Du givre était apparu sur les vitres et nos quatre demoiselles grelottaient de froid.

· Qu’est ce qui se passe ? demanda Clémentine d’un voix effrayée.

· Je n’en sais rien ! répondit Séraphine qui se recula dans un coin.

Tout à coup, une créature fit irruption dans le compartiment.

Clémentine plaqua ses mains sur sa bouche pour empêcher un cri de sortir.

La créature était enveloppée dans une sorte d’énorme cape et produisait de longs râles en amenant un vent glacial avec elle.

Les quatre filles plongèrent sous les banquettes pour se protéger. La créature fit le tour du compartiment et s’en alla.

Les jeunes filles restèrent immobiles pendant plusieurs minutes puis, le froid s’en alla et la chaleur revint peu à peu. Emma fut la première à relever la tête.

· Je crois que c’est partit. Par Merlin, qu’est ce que c’était ?

· Préfère pas le savoir, répondit Alice en s’asseyant, le teint extrêmement pâle.

Séraphine ouvrit la porte et se précipita dans le couloir. Tous les élèves avaient fait comme elle et se demandait ce qui c’était passé. C’est à ce moment qu’elle vit passer devant elle un adulte qui se dirigeait vers l’avant de la machine.

· Excusez-moi, je dois aller dire un mot au conducteur.

· Désolée d’avoir bloqué le passage.

· Ce n’est rien.

Le mystérieux inconnu continua son chemin et Séraphine rentra dans le compartiment en fermant la porte derrière elle.

· Personne n’a l’air de savoir ce qui se passe. Mais je viens de voir l’homme passer. Il voulait aller parler au conducteur du train. Je ne sais pas ce qu’il doit lui dire de si important.

· L’homme est passé ? demanda Clémentine

· Oui.

· Ca veut dire qu’il va repasser ?

· Certainement.

· Lui doit sûrement savoir !

A ces mots, Clémentine ouvrit la porte du compartiment à la volée, se précipita dans le couloir pour attendre l’homme mystérieux et … lui rentra dedans à une vitesse vertigineuse.

Sur le coup, elle rebondit dessus et fut projetée en arrière à cause de son poids plume (45kg tout mouillé). Elle se serait écrasée contre vitre si deux bras forts ne l’avaient pas rattrapée.

· Tout va bien ?

· Oui, je suis désolée, répondit Clémentine légèrement sonnée.

· La prochaine fois, essayer de faire plus attention, répondit l’homme en rigolant.

· Oui, je vous le promets, dit Clémentine en relevant la tête pour la première fois.

· C’est justement vous que je voulais voir. Je m’appelle Clémentine Dutour, je suis à Poufsouffle, je vais rentrer en 7ème année et ….

· Vous voulez savoir ce qu’était la créature ?

· Heu … oui, si ça ne vous dérange pas ?

· Non, pas du tout. Je me présente, je suis le professeur Lupin. C’est moi qui vous enseignerai le cours de défense contre les forces du mal cette année, lui répondit-il avec un léger sourire aux lèvres.

· C’est créatures étaient des détraqueurs. Ce sont les gardiens d’Azkaban. Ils sont à la recherche de Sirius Black. Excusez-moi à présent mais il y a un élève qui s’est évanouit et j’aimerais aller voir si il va bien.

· Oui, d’accord. Et bien, désolée de vous avoir foncé dedans, professeur ! dit Clémentine avec un stupide rire nerveux.

· Bonne après-midi et à plus tard, Miss

Le professeur Lupin entra dans le compartiment voisin. Clémentine rentra également dans le sien, légèrement abasourdie. Une fois que la porte fut fermée, les trois autres filles explosèrent de rire.

· Il n’y a qu’à toi que ça peut arriver ce genre de choses, Clemy !

Clémentine s’assit près de la fenêtre en étant aussi rouge qu’une pivoine.

· Vous devriez avoir l’habitude depuis le temps !

· Oui, mais tu nous fait toujours autant rien ! dit Emma

· Remarque qu’on ne t’en veut pas, répondit Alice

· Revenons aux choses sérieuses, dit Séraphine, qui est-ce ?

· Oh, c’est notre nouveau professeur de défense contre les forces du mal, comme on l’avait un peu deviné, dit Clémentine.

· Il a l’ai sympa ? demanda Alice légèrement stressée.

· Oui, il a l’air assez gentil. En tout cas, tous les professeurs n’auraient pas été aussi sympas avec moi après leur avoir foncé dessus. Donc, il doit être assez gentil.

· Il t’a dit quelque chose sur les horribles créatures qui viennent de venir ? demanda Emma.

· Oui, il m’a dit que c’était des détraqueurs, les gardiens d’Azkaban et qu’ils étaient à la recherche de Sirius Black. Qui est Sirius Black ?

· Tu ne connais pas Sirius Black ? s’exclama Alice.

· C’est un Mangemort réputé pour être un tueur de Moldus. Il a été envoyé à Azkaban mais il a réussit à s’en échapper, dit Séraphine.

· Oui, c’est le premier qui a réussit ! En théorie, c’est impossible ! Je pense qu’il n’est pas nécessaire que je te dise que Sirius Black est très dangereux, dit Emma.

· Vous savez, on ne parle pas vraiment de ce genre de choses chez les Moldus…

Le reste du trajet se passa dans les discussions au sujet de Sirius Black. Chacune donnait son avis et présentait ses théories jusqu’au moment ou le train s’immobilisa. Clémentine jeta un regard par la fenêtre.

· On est arrivée les filles !

Les quatre jeunes demoiselles prirent leurs sacs et leurs animaux et se précipitèrent dans le couloir. Il fallait se dépêcher pour avoir les meilleures places dans les diligences.

Clémentine aperçu le professeur Lupin quelques mètres devant elle. Il allait certainement monter dans la première diligence pour arriver un peu avant les élèves pour le festin de début d’année. Ce fut Emma qui sortit Clémentine de sa rêverie.

· Clemy, tu bloques le passage et certaines personnes rouspètent derrière, dit Séraphine.

· Oups, je suis désolée. J’étais perdue dans mes pensées. Allons-y !

A peine sorties du train qu’elles fonçaient vers la première diligence en vue.

Elles ouvrirent la porte et découvrirent qu’elle était remplie par des Serpentard.

· Bonsoir jolies demoiselles ! Vous n’êtes pas à Bouffondor, vous pouvez monter !

· Non, merci beaucoup, dit Clémentine en refermant la porte d’un coup sec.

Alors qu’elle s’éloignait avec ses amies, Clémentine pu entendre quelques insultes qui leurs étaient sûrement destinées. S’en moquant comme de ses premières chaussettes, Clémentine fouilla diligence après diligence. Elle finit par en trouver une vide.

· Ouf, ce n’est pas trop tôt ! J’ai bien crus qu’on aurait du partager celle des Serpentard. Mais j’aurais encore préféré courir derrière !

· Oui, moi aussi, dit Alice en s’effondrant sur la banquette. J’ai toujours trouvé les voyages ennuyeux et fatigants ! Je vais bien dormir cette nuit.

Le trajet en diligence se passa en silence. Arrivées devant les portes de chênes, Clémentine et ses amies déposèrent leurs sacs et animaux dans la partie du hall d’entrée qui était destinée aux Poufsouffle et elles entrèrent s’installer dans la grande salle pour le festin de début d’année.

